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TROISIÈME P A R T I E 

— Voudrirt-totn, maintenant, replacer 
dans le coffret?... Bieo... Vom fenu 
def. . . awe un homrao tel que sous, 
i ai à peine bem le TOSffl paner me aiacrcuun. 
Quaadroua reuu.iel «0 Fnmce, vous aiiret la 
bonté de tous pré»enter chez Mme la marquise 
i'Àuseraie, oui habile 74 bis, a»enue d>a Clin mps-
Ujsées.. . Voua demanderez* lavoir, elle seule. 
liait, du reste, probable que, lorsqu'elle aupren-
ira ce que vous aies Tait pour moi, elle TOUS 
Aura d>lk-mè.ne un reudez-fotis... Vous lui 
racooterex ma mort, TOUS lui dire», avant loul, 
que j'ai tréa peu souftVrt... Monsieur, je viens de 
vous confier, à vous que je ne connaissais ce 
matin que de réputation, le plus grand secret 
de ma vie ; mais «oui m'avez dit que deux Fran­
ce ia qui se rencontrent dans de telles circons­
tances doivent être tout de su'!.' oViu amis.. 
A personne au monde encore je n'avais ainsi 

Hvré h) fond de nos âme ; 1 personne au monde, 
jamais, veu« ne répéterai T. . . 

Jeta étendit la m m tara on crue*** pendu 
aii-dMiua du lit. 

Ce fut M seule réponse. Il eut été incapable, 
en ce moment, de prononcer une parole. 

Ce n'était p&a seulement le secret de Fonte-
roche que cet extraordinaire concours de cir­
constances venait de lui livrer, mais le aecret 

table éloignemeot, presque de la 

1 préféré les modestes joies 
u iiii 1res modeste ménage 
ianle qui l'attendait. 

— Eh I savez vous, reprenait Fonleroche en 
souriant, que, tout en me rendant ce service si 
délicat, vous turez travaillé pour vos intérêts T 
La marquise vous préaenli 

fond? Avait-il le droit de troubler les dernières 
heures de ce moribond? Avait-il le droit de se 
soustraira à cette mission qui allait le placer en 
face de la marquise d'Auseraie... de aa bellc-

SOMI le M M T M V . non Père, dil Fon(;-|eïpIiaMreiqne j'ai en r.ette fsiblease de ne na» 
> sans un tremblement. vouloir mourir sent Qu'elle sût., quemader-

derneire pensée 
roeheaans un tremblement. 

Jean se retirait. 
— Ne TOUS éloignez p u i supplia le blessé. 

Je vous veux, tout à l'heure prés de moi . . . 
Jean le rassura d'un signe affectueux, et il 

sortit emportant son cahier de correspondance 
à Jacqueline. Et, tout de suite, " ' 
qu'il avail écrit dans cette journéi 

— Oserai-je maintenant lui pi 
murmurait-il tout découragé. 

Et une grande terreur lui venait ainsi 
mission secrète qu'il avait acceptée ; et 
pensée le troublait profondément : 

— M. de Fonteroche m'eut ait-il parlé 
avait su qui je suis? . . . Mon premier de 

npulsion à laquelle j'obéis ?.. Ne d 

chambre et appela Jean 
• Jamais, lui dit il 
ipter l'idée de le i 

courage, une telle simplicité. 

il eut achevé, il fit signe à Jean de 
it près du lit ; il était très fatigue. 

pronnnça-t-il dilueilement. se 
blesse ra-t-elle de i 

le plus digne d e . . . de cette 
aide-major était trop jeune. . . Le prêt] 
peut-être refusé... N est-ce pas i 

is à me repentir de ma confiai 
me semble que peraon 
Jean lui serra ardemment la main, et il n'hé­

sita plus sur la conduite à suivre : il ne devait 
pas empoisonner lei dernières minutes de ce 
moribond. 

Ah I les baidita l s'écria tout h coup Fonte-

Cependant, personne ne M troublait dans lei 
* nsardes situées au-dessus des écuries ou* par­

les greniers 4 foin. 
Valets et palefreniers savaient i quoi s' " 

les colères du patron, qui les avai" 
menacés de leur coller 

et n'avait pas une lois appliqué U 

U criait, et 
au fond ; e u 

botte », 
pressé; et s'il était pressé, c'est 

qu'il allait passer sa journée à Garches, aven 
ignonne Mlle Chouchoute et ce petit 
de M. Pouf qui l'appelaient Tonton. 

; sa parenté avec M. Jean Raucourf 
sa femme eût jamais été nettement ex-

ht, peu à peu, les six tètes des garçons pré-

AC A D É M I E D E L I L L E 

Lycée de Tourcoing 

ADJUDICATIONS 
P I B 1.1 V I fr-S 

Le Mardi «8 Décembre 1897, à 
i'w h-'ures du matin, il sera pro­
cédé, au I ^ e e , par devant (lie Bu­
reau d'Administration, à l'adjudi-

cacbetres' dès Fournitures suivui 
tes-pour l'année 1898 : 

P a i n 
V i a n d e d e B o u c h e r i e 
C h a r c u t e r i e — Biè re 

E p i c e r i e et L é g u m e s Bec 
B e u r r e et Œ u f s - L a i t 

:aehetées e 
-érigées sur papier timbré de 0,G 
cni. devront être déposées à l i é s 

Elles d'y seront reçues que jus 
[u'au Lundi 27 nécunhre, a auatr 
leures du soir. Passé ce delni, i 
le sera plus accepté aucune sou 

Tourcoing. > 6 décembre 1897. 
L'Inspecteur d'Académie, 

Preiident du Bureau dAd»n 

E. A. UAUDIER. 
M2ld. 

Pièces déAonétisfrs 
Pour a;iUsl\jir>> 

aoua étranger? i 
nonéUsex. o.-ins'ie nonne: 

l'ori'iiiini^ Krriiv ou les apporte 
stes M Stock. 14. roe Nain, Ruu 
baix, •••- i "ui. il dtcumliiij inclus 
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PORTRAITS ilep. 5 [r. la douzaine 
F'OKTKAITS de luxe MIT. — 

donnant droit à un 

Brands Portraits an itoirtaj 

La Maison achète et vend d'ofea-
on les appareil» ne tnnitoirrapnie. 
Pnotoirnun: 

t :ei s: w a j * . 

LA VUE POUR TOUS 

WEIL 
i maladie. Le prix en est tr 

.1 ir.Mtpour pince-nez 
de myopes ou prosbyu 

_ . _ . franco contre i fr. 50 i 
nand.-poste(indiquer \'!>'-r •mit 

N' 26, même rue. 
La Maison n'a pas de dépôt < 

B R A S S E R I E 
de l'Épeule 

Emile SCEO0NACKER3 

Spécialité do bir-f f n • •• 

lin-ic blnniicoii nnin-, u:trrirmi-
rondelle. pour l:i ville: Miperi^ure 
10 et 17 fr., Huu'p'Tiise II ir , Ca­
baret Vi fr. £i, Sl.uage 10 fr. » , 

Pour le village: Supérieure] I ̂ t 
ir» fr.. Kniirjïeoisi; 12 lr , (.'auai'ct 
10 fr.. Ménage S tr. 

Toint'-jccs Di<'!-es ?nnt ven'ïues 
au nwirîaiit •"„ livras u:ir rondel-

Vient de paraître pour 
1898 

&RRUAIRES 
RAVET-nNCEAU 
tvec 12 plans et Carlos 

QËPARTERÎENTDUKORC 
« 1 PtAKO 

ARROHDISSEMEKT DE LILLE 
8 P.AKCI 

VILLE DE LILLE 
a F« .-»« 

CCparteneol ta ras-dt-Mais 
8 F»NCS 

B0UB«lj( TOURCOING 

nr orSrc mphaMthnie « psr ro« 
3 FH A O 

AU CORSET ELiiGAlTT 
Vandorpe-Lava 

f.rrtn 1 

: . • 

Grand 
depuis y fr '̂ 5 

2fr. 90, Sir. 9"> 

Grand choix de Corsets n 

CHINE 

p o u r F ê l e s e t C a d r a n x 

T A P I S , CARPETTES et LINOLÉUM 

Encadrements et Glaces 

C. ROHART-MAH 
6, Rue du Moulin, 6 

(Angle du Boulevard de Paris) 

M. 
a-D 

SO, i - i i e d ' l n k e 
Visible tous les Mardi, Jeudi et Vendredi 

de il lu-ai-i-s (lu malin A 5 lieuri•-, da soir 

NI. POLACK, se rendk domicile sur demande 
M A 1 S O X I»E C O N F I A N C E 

LE GAZ à la PORTEE de TOUS 
domestique fiie ïe 

surélévation de prin, de jouir de 

lo pirf;iit fonrtionnpnient de 
taltation 

mcltreUcl<-f.f:l.i"boii.!di 
raceWruni ••••" doO.in française sans défaut. 
irer sans effort ; 2- de tourner la clef pour faire tomber 
lé i:aissc , '.i- U.. rp;ji-ter r.rtu- oji.>r.'il.iim rtiijiie fois que l'on 
une piwiiî ; 4P de ne jriHiiii* mellre yhis de î) pit'ies consi'i 
c'est-à iliri' rte nu nas d.'pns.=ei- U-. chiiîr.- n-'iif du cadran des 
moment d'Ailleurs un petit volet s: ferme. 

PAPIER F A Y A R D L T B L A Y N 

INJECTION PEYRARD 
EX-rilAIIMAtlt.N A U S » 

Plus de Mercure, plus de Siuul, plus de (opalin, plus de CiiMel 
I. I n j e c t i o n P c y r n r d u t lu seule su monde ne contenant aucun 

princiue toxiuuf ni ctu.''uiue. ïiKrissaiit réellement en 4 ou .'» jours. 
RM'PORT: «rMusMun médeemsd'Alferont essuyé l'Injection l'eyrard 

sur 232 Arabes Htieini* ii-i-uiiii'iueiiii anciens ou cnroniniies, dont 
00 malades deuuispms de 12 ans. 60 depuis "i ans, 92 de 4 jours •* 20 ans 
le résultat inouï -A donn- 2:il cuerisons radieales auri-s ti a 8 jours de 
traiisment. Ln Qeuncme essai lait sur 181 Kuropeens a donnelSOO 
guerisons. * 

Ont constaté l'excellence : Les docteurs Solary, Ferrand, Ali-Ben-

Cheï l'inTcnteur ; E. PEYIîAltD, place du Canitole, k Toulouse. 
Dépôts a Lille : Chez M. Deiezenne, rue des \rts, 7; Leclercq, r.rande-

Place ; Fanjau, place de Strasnourg 
Gobert et Cie 

Charles POLACK 

de Paris, 4!» ; 
alionale ; Léon 

M. Coille. — A Tourcoing : 
Hruneau, 71 

iiieucourt. — A Boulogne-

Dépuratif da docteur JACKSON 
t a PLUS AGRÉABLE, la PLUS ACTIVE de tontes l*s _ JDICATIONS DÉPURATIVES, contre les MAL4-

OIESDE PEAU, ULCÈRES VARIQUEUX, VICES OU SANG & RHUMATISMES. 
M. Couvreur , en outre des attestations inséré ÎS dans la brochure du Docteur Jackson, tient à la disposition 

du public beaucoup d'autres attestations de personnes qui n'aiment pas livrer leur nom à la publicité. Il n'est 
donc pas {ait de BRUIT POUR UN CAS PARTICULIER DEGUÉRISON. Inutile de chercher mieux. Les médica­
ments du Docteur Jackson sont d'une EFFICACITÉ MERVEILLEUSE attestée par tous ceux qui en ont usé. Plus 
de 3 0 0 GUERISONS I N E S P E R E E S o n t **é obtenues rien qu'à Roubaix. Nous recevons toujours aveo 
plaisir les attestations de guérison. * 

PRIX DU FLACON : 5 FRANCS 
EaPommado du Docteur JACKSON, nécessaire également contre les maaifestatipns à la peau, dartres, eciémas. 

ulcères. N 

l . i : P O T : 2 f r a n c s 5 0 

DtNUMVzlesresièdeset ta In rb i re rxiliatiw aa Dépôt Géaénl : PliarmaCtC COLVKELil, M, rUfl follYf, à ROUBAIX 

DÉPÔTS: à Lille, pharmacie Bni$ine, Place de la Gare; à Tourcoing,pharmacie Bru-
nemm; à Valencienneg, phnrmacie Sabin-Bonlel ; àGambréii^phnrmacie Cnudde; à Dunher-

i pharmacie Bayyio ; à Lent, pharmacie Sintive; à Arrat, Lelailleur, pharmacien, 
Petite Place. 

A SAINT-JACQUES 
8, rue de Lille, 8 

TOURCOING 
Ancienne Maison Julie ALLARD 

G AME AU Sœurs 

8, n e de Lille, 8 

TOURCOING 

FT\ DE SAISOIV 
.Rabais Considérables 

Sur tous les tissus haute nouveauté, confections, fourrures et sui 
tous les coupons de chaque rayon. 

BOM"PRIPIIEl^vonir,,'',,,lR(,ll,wi,(,r,",r''')i,,î 
I* P**tn, Ù**ctm,ré» BHMM * D t n M i m ënitliqitÊ, 

•OULSVAIIO NOOHICHOUART, • , A l*aNI«. 

paasjé JMC k taefefé ovltlon— tft *tprt>àactiont art lu wi«f. 

tratuttemint, i 
. -a/f D#(frt a/'*•»(• sur pinn, 

H. tMAtM/avoc unei photographie Ixmm 

t, BotHênrÉ Itoehscftouart, 

n | laskiM .l'"iifrat*rte»«a(a on Portrait peint 
renwMr ce Bon deUchri à H. M A • » « > , . , une photof n 
phic e Uni Mtérioree n'est pas rendac. Joindre l'BO pou 

remarquée 4sn* I. 

' US' 
__is«.L 

pour les frais «s port et i 


